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CGT Nespresso France

Lyon, le 2 octobre 2008

QUAND NOTRE DG SOUFFLE LE CHAUD ET LE FROID
Nous avons eu le plaisir de recevoir ce jour la visite de nos nouveaux DG et DRH.

Tout le monde a sincèrement apprécié le naturel avec lequel notre nouveau DG va à la rencontre des gens. Les salariés ont apprécié également l’ouverture dont il semble faire preuve.

Ceci dit, un certain nombre d’entre nous ont été désagréablement surpris de certaines parties du discours.

Effectivement, il aurait été mal venu, dans une démarche d’ouverture et de dialogue, de manifester notre mécontentement lors de la première visite d’Arnaud et Sophie !

Ce n’est pas pour autant que tout va bien et que les salariés n’ont pas de revendications à porter !

Nous n’avons pas oublié et nous attendons toujours !

Certes des choses appréciables ont été faites, mais diviser une prime en 4 n’a jamais fait augmenter les salaires de base ! Nous ne sommes pas dupes !
Ce que les salariés attendaient, c’était qu’on leur parle de leur salaire !
Encore une fois, on nous expose les extraordinaires bénéfices de la société, et on élude la question du salaire. Nous n’aurions pas non plus de problème avec ca si notre fiche de paie n’était pas à 1000 €…
Nous avons également bien noté qu’Arnaud a eu pour mission de fermer des marchés. Nous avons également entendu qu’il y a un risque que Nespresso ne marche plus un de ces jours. Nous avons entendu que peut être d’autres call ouvriraient un jour ailleurs et que si c’est le cas ce ne sera pas dans une tactique de « diviser pour mieux régner » mais simplement une réponse à notre demande de garder une société à visage humain…
Nous avons bien entendu que Nestlé, le pro des plans sociaux, est un modèle pour Nespresso !

Mais ne nous inquiétons pas, il n’y a pas vraiment eu de licenciements ! (seulement une dizaine depuis le début de l’année…).
Parlons de respect, est-ce respectueux de mettre Guillaume dehors à son arrivée le matin alors qu’il aurait pu être prévenu la veille au soir. Est-ce respectueux de recevoir des avertissements à son domicile sans avoir pu en discuter et se défendre avant ?
Est-ce judicieux de parler d’Aurélien Sebbagh alors que si il en est arrivé à lire sur son poste de travail c’est parce qu’il avait été convoqué à un entretien préalable à licenciement ? Que si Aurélien avait perdu sa motivation et sa confiance en Nespresso c’est à force de non-reconnaissance de son travail, à force de se voir constamment critiqué et convoqué par différents superviseurs qui n’aimaient pas son caractère ?
Comment un cas isolé a-t-il été généralisé ? Qui nous a fait passer pour des personnes ayant un comportement irrespectueux ? Certains se sont sentis blessés.
Serrais-ce pour nous faire oublier que la plupart des licenciements ont pour cause un dépassement de « pas-prêt » et donc une raison de productivité ?
 Tournez SVP

L’accompagnement promis par Arnaud n’a jusqu’à présent pas été une réalité ! Nous espérons donc que ce sera désormais un réflexe du management !
Non, tous les salariés ne sont pas des anges, mais tous les salariés ne sont pas fautifs non plus !

Arnaud a reconnu que la plupart d’entre nous sommes passionnés par notre métier, malheureusement combien en avons-nous vu se démotiver suite à des erreurs de management répétés. Qui n’a pas vu un collègue ne plus pouvoir supporter un appel de plus, ne pas pouvoir aller au travail un jour de plus ? Ce malaise va-t-il être pris en compte ou va-t-on nous moraliser sur le respect  sans même chercher à comprendre ce qui a crée le malaise ? 
Et encore une fois, comment bien prendre le fait qu’on reconnaisse la qualité de notre travail mais qu’on ne veuille pas en payer le prix ?

Il est curieux de voir que Nespresso s’étonne de ne pas arriver à avoir des recrutements de qualité alors qu’il est tout de même simple de comprendre qu’on ne paie pas des Rolls au prix d’une mobylette !
De plus quelle surprise d’entendre que ce n’est pas « Nespressien » de proposer une édition spéciale à un inconditionnel du Ristretto alors qu’on nous pousse à faire 70 voire 80 % de commandes avec une édition spéciale et que nous avons été les premiers à faire remarquer que ces propositions café n’étaient pas adaptées… Il n’empêche que nous avons obligation de proposer systématiquement une édition spéciale autrement nous serons pénalisé sur notre note aux écoutes et donc sur la prime !
Il était important de remettre les choses à plat.

Ceci dit, rendons à César ce qui est à César.

Contrairement à l’ancienne direction, Arnaud a tout de même reconnu en réunion C.E. que le taux d’absentéisme et de départ pouvait être l’indicateur que quelque chose n’allait pas et que cela l’interpellait.

Dans mes différentes discussions, tant avec Sophie qu’avec Arnaud, il a été clairement posé que cette exigence de respect serait appliquée des deux côtés, Direction comme salariés.

Nous avons entendu qu’enfin, un plan clair allait nous être présenté et serait accessible à tous.
Nous avons, pour une fois, été informés des futurs projets de l’entreprise.

Nous avons entendu que Paris et le service RH serait plus proche de nous.

Nous avons entendu que la Direction a pris connaissance des tours de table

Nous avons entendu que cette nouvelle équipe vient juste d’arriver et qu’elle a besoin de temps.

Malgré tout, les salariés restent sur leur faim. Ils ont compris qu’il fallait encore attendre.
Donc attendons ! Mais nous n’attendrons pas trop longtemps ! On nous l’a déjà trop demandé !
Les élections prud’homales ont lieu le 3 décembre, pour être bien défendu, votez CGT !
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